
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Discours d’ouverture de M. Kevin J. Mullally, Directeur de l’USAID, 
lors de la Revue annuelle conjointe du Portefeuille de l’USAID avec le 

Gouvernement du Sénégal 


Dakar, le 2 juin 2010 


Monsieur le Directeur de la Coopération Economique et Financière 

Mesdames, Messieurs les Chefs et agents des services nationaux, 

Mesdames, Messieurs les partenaires et collaborateurs des ministères, 

Mesdames, Messieurs les coordonateurs de nos programmes 

Chers participants, 

Je suis heureux de me joindre à vous aujourd’hui pour prendre part à cette 

Revue annuelle conjointe de notre programme. Je vous remercie de votre 

engagement à réaliser les objectifs de nos activités communes et à 

contribuer au développement et à la paix au Sénégal. 

Dans un premier temps, je voudrais faire un bref descriptif du portefeuille 

de l’USAID qui est en expansion au Sénégal depuis 2005. 
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L’année 2010 constitue un tournant important de cette expansion. En effet 

,le budget est passé d’environ 14 milliards de F CFA (26 millions de 

dollars) en 2005 à 50 milliards F CFA (100 millions de dollars) en 2010. 

Cette augmentation importante du budget est due aux ressources 

provenant de l’initiative du Président Obama de lutter contre la faim dans le 

monde en renforçant la sécurité alimentaire, et également de l’initiative 

présidentielle précédente pour la santé globale dont la lutte contre le 

paludisme constitue une pierre angulaire. Les ressources provenant de 

l’initiative présidentielle contre la faim aideront à mettre en œuvre le 

Programme national d’Investissement agricole (PNIA) du Sénégal dans le 

cadre du Programme Détaillé de Développement de l’Agriculture Africaine 

(PDDAA). Il me plaît de souligner, ici, que l’absorption de ces ressources 

ne pose pas de problèmes d’autant plus que la tendance des taux de 

décaissement de l’USAID/Sénégal est en hausse depuis 2006, début de la 

stratégie en cours. Pour l’année 2009 qui nous intéresse ici, ce taux est de 

72% et nous en sommes tous, Gouvernement et USAID, fiers. 

Nous sommes également fiers de démarrer ensemble, cette année, trois 

nouveaux programmes quinquennaux qui portent sur (1) la démocratie, la 

2 



 

 

 

 

 

 

 

bonne gouvernance et de la réconciliation nationale, (2) l’eau et 

l’assainissement pour appuyer le Sénégal dans l’atteinte des Objectifs du 

Millénaire, et enfin (3) l’amélioration de la qualité de l’enseignement moyen 

avec un accent particulier sur la formation et le recyclage des enseignants, 

ainsi que sur l’acquisition de compétences de base en mathématiques, en 

sciences et en lecture. Comme vous pouvez le constater donc, le 

portefeuille de l’USAID continue à s’agrandir et avec lui les partenaires 

aussi bien du côté du Gouvernement que de la société civile. 

J’aimerais maintenant, Mesdames et Messieurs, passer en revue avec 

vous certains des résultats majeurs obtenus en 2009 dans le cadre de ce 

portefeuille.  

Dans le secteur de la santé, l’USAID et le Gouvernement du Sénégal 

continuent d’enregistrer des succès importants dans leur lutte contre le 

paludisme. En effet, le pourcentage de ménages disposant au moins d’une 

moustiquaire imprégnée a augmenté de 36% en 2006 à 63% en 2009. 

Cette tendance confirme l’impact de l’initiative présidentielle en matière de 

lutte contre le paludisme, tel que reflété par les résultats des enquêtes en 

2008/2009. De plus, les activités d’aspersion intra-domiciliaire ont permis 
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de protéger plus de 600,000 personnes contre le paludisme. L’année 2009 

a également été un succès dans la lutte contre la mortalité chez les enfants 

âgés de moins de 5 ans où il a reculé de 30% depuis 2005. Considéré 

jusqu’ici comme un  modèle de réussite en matière de lutte contre le 

VIH/SIDA, grâce à l’intervention précoce du Gouvernement appuyé par 

l’USAID, le Sénégal doit poursuivre ses efforts en vue d’empêcher 

l’augmentation du taux de prévalence qui est de 0,7%. 

Dans le secteur de la croissance économique, des progrès considérables 

ont été réalisés en 2009. Chaque dollar que l’USAID a investi dans 

l’ensemble des activités de croissance économique a rapporté 3,5 fois 

plus. Ainsi, les ventes de produits naturels ont pu générer plus de 10 

milliards de F CFA (21 millions de dollars).  Ce faisant, l’appui du 

programme à la promotion des exportations a permis de doubler les 

objectifs fixés avec les entreprises bénéficiaires en 2009. 

L’amélioration de l’environnement des affaires est un défi que le 

Gouvernement du Sénégal et l’USAID s’attachent à relever depuis 

plusieurs années. En 2009, l’USAID a appuyé les efforts du Sénégal pour 

l’installation des chambres commerciales afin d’accélérer la résolution des 
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litiges. L’USAID a en outre apporté sa contribution à l’élaboration d’une 

stratégie nationale de renforcement de la compétitivité au Sénégal. 

Dans le secteur de l’éducation, le programme de l’USAID, en 2009, a 

complété la construction de 9 collèges, pour un total de 76 collèges 

construits depuis le début du programme en 2005 et dont 18 ont réalisés à 

travers le mécanisme du remboursement forfaitaire, suivant un accord 

conclu avec le Gouvernement en 2007. Ce mécanisme consiste, pour le 

Gouvernement, à construire des collèges sur ressources propres et à se 

faire rembourser après une inspection conjointe des ouvrages. Le 

remboursement forfaitaire renforce la prise de décision du Gouvernement 

en ce qu’il lui permet d’utiliser ses propres systèmes et procédures 

(planification, passation de marchés, suivi, gestion, etc.) pour réaliser ces 

collèges. Pour rendre ces collèges et le système d’enseignement moyen 

fonctionnels, l’USAID vient de lancer ce nouveau programme quinquennal 

(mentionné auparavant) qui se focalise sur la qualité dans l’enseignement 

moyen. 

La résolution du conflit en Casamance est nécessaire pour une mise en 

valeur accrue des ressources de cette riche région du Sénégal au bénéfice 
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des populations locales et du reste du pays. En plus des autres 

programmes de l’USAID qui y interviennent déjà, le programme 

Casamance de l’USAID continue de renforcer l’implication de la société 

civile au plan local et national dans le règlement du conflit. C’est ainsi qu’en 

2009, le programme a soutenu une campagne nationale d’information et de 

sensibilisation ciblant l’ensemble des couches sociales du Sénégal, 

particulièrement les forces religieuses. Avec la recrudescence récente de 

violence en Casamance, il reste encore beaucoup de défis à relever à 

plusieurs niveaux. C’est pourquoi, l’USAID et le Gouvernement ont décidé 

de réajuster les efforts en Casamance en les replaçant dans le cadre d’un 

programme de réconciliation nationale. Ce programme de réconciliation est 

lui-même partie intégrante d’un programme global sur le renforcement de 

la démocratie et de la bonne gouvernance où la transparence dans la 

gestion des affaires et la lutte contre la corruption sous toutes ses formes 

et à tous les niveaux ont une place de choix. 

Mesdames, Messieurs, le chemin est encore long et il nous faut faire plus 

pour surmonter des défis importants qui constituent des obstacles dans 

nos domaines respectifs d’intervention. Pour 2009, nous avons identifié les 

défis suivants: 
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Dans le domaine de la santé, les défis majeurs sont liés aux ruptures de 

stocks au niveau de la Pharmacie nationale d’approvisionnement (PNA). 

Ces ruptures entraînent l’indisponibilité, au niveau des structures de santé, 

de médicaments indispensables à la lutte contre la mortalité et la morbidité 

maternelles. Pour ne pas compromettre l’atteinte des Objectifs du 

Millénaire (OMD) dans ce domaine, il est impératif pour le Sénégal de 

trouver une solution durable à ce problème. Dans la même veine, 

l’allocation et la mobilisation de ressources financières du Gouvernement 

pour l’achat et l’introduction des contraceptifs dans le circuit 

d’approvisionnement de la PNA méritent une attention particulière, pour la 

prévention contre les maladies sexuellement transmissibles, l’espacement 

des naissances et la lutte contre la mortalité et la morbidité maternelles. 

Par ailleurs, le personnel médical présent dans cette salle est sans doute 

d’accord avec moi pour reconnaître que la qualité des soins, surtout au 

niveau des postes et cases de santé, dépend d’une supervision régulière et 

efficace. Or la supervision constitue encore un maillon faible du système de 

santé dans les régions. 

S’agissant du secteur de la croissance économique, notamment la gestion 

des ressources naturelles et de la biodiversité, l’USAID reste attentive à la 
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décision du Gouvernement du Sénégal concernant la réforme du mode de 

gestion du Parc national du Niokolo Koba. Cette décision est importante 

pour restaurer la biodiversité faunique et pour faire du parc une source 

importante de revenus pour les secteurs du tourisme et de l’emploi des 

jeunes. 

En outre, le contrôle administratif exercé sur le nouveau système 

d’exploitation du charbon de bois dans les forêts aménagées cette année, 

constitue une préoccupation pour l’USAID et les autres Partenaires 

Techniques et Financiers. En effet, un tel contrôle pourrait être un facteur 

de perte potentielle de ressources financières préjudiciable aux 

communautés et collectivités locales. 

Si les résultats et les progrès réalisés dans le domaine de l’enseignement 

moyen constituent pour nous tous un motif de fierté, des efforts doivent 

encore être déployés pour assurer la disponibilité, en nombre suffisant, 

d’enseignants de qualité au niveau des collèges construits, pour doter ces 

collèges de tables-bancs suffisants et faciliter leur accès à l’eau et à 

l’électricité. Dans le même ordre d’idées, la faible présence des femmes 

dans le corps enseignant au niveau de l’enseignement moyen et la 
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multiplicité des centres de décision pour la prise en charge des enfants 

vulnérables sont des défis importants qu’il faudrait prendre à bras le corps. 

L’USAID s’efforce de mettre en application les principes de la Déclaration 

de Paris dans tout ce qu’elle fait dans le cadre de son portefeuille. C’est 

pourquoi nous accordons la plus haute importance à une collaboration 

étroite avec le Gouvernement du Sénégal, à travers les comités de pilotage 

présidés par les agents du Gouvernement, qui ont été mis en place dans 

les programmes respectifs et à travers cette revue conjointe. Il en est de 

même de l’appui que l’USAID apporte à la mise en œuvre des stratégies 

de développement du Gouvernement, notamment de la stratégie de 

réduction de la pauvreté. Aussi j’aimerais souligner que nous sommes ravis 

de la collaboration ouverte et constructive que nous entretenons avec le 

Gouvernement et les ministères respectifs. Je tiens à remercier 

personnellement chacun d’entre vous pour le temps que vous avez 

consacré aux réunions préparatoires. 

Certes, j’ai mis en exergue, dans mon propos quelques contraintes, mais je 

voudrais encore magnifier l’excellence du partenariat que l’USAID et le 

Gouvernement du Sénégal entretiennent depuis 1961.  Au moment de 

9 



 

 

 

commencer à célébrer 50 années d’activités conjointes de développement, 

je voudrais saluer les nombreux efforts que nous avons déployés ensemble 

avec succès pour améliorer la vie des populations au Sénégal.  

Je vous remercie de votre aimable attention. 
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